
 
 

Un Cauchemar sans nom - Etienne H.Boyer.  

Éditions Astobelarra. 

 

Tu sais Lectrice, Lecteur, que j'ai un petit (vraiment ) faible pour les œuvres que proposent les 

éditions Astobelarra. Et si tu ne le sais pas, c'est que tu ne me lis pas et ça, ça... Tu vas le regretter : 

je vais te faire vivre un véritable cauchemar.  

 

À propos de cauchemar, il en est justement question dans le nouveau roman d'Étienne H. Boyer 

(Oh mon Diable, quel sens de la transition !!). Son cauchemar à Étienne, c'est un malaisant 

mélange d'un jour sans fin revisité à la sauce Code Quantum. Oh, Étienne, Étienne, Étienne... tu 

le tiens vraiment bien le ton de ce roman fantastique !  

 

Au fur et à mesure de ma lecture, il m'est en e2et venu des réminiscences de deux livres de 

Stephen King / Richard Bachman : Les Régulateurs et Désolation. L'intrigue est construite comme 

dans ces deux romans miroirs du maître l'horreur, avec un univers parallèle et deux vérités 

di2érentes entre existence réelle et état onirique ; celles de ce personnage, qui se débat dans une 

vie abîmée par une relation (mal) achevée, et qui se retrouve a2ublé d'un pouvoir peu commun : 

la possibilité d'influencer la réalité avec ses rêves, oh pas grand-chose hein ! Juste un 

microscopique e2et d'un minuscule papillon, hein ! Mais n'est pas influenceur qui veut, et le rêve 

va vite virer au cauchemar sans nom.  

 

L'écriture d'Étienne H. Boyer est addictive et sert particulièrement bien son imagination 

débordante. La direction qu'il donne à son histoire est à la fois surprenante et ancrée dans les 

codes des romans d'anticipation. Et quelle bonne idée que de distiller çà et là des clins d'œil à 

tous ses autres romans ! Tout se croise et s'entrecroise, mais tout se met en place tel des pièces 

d'un puzzle machiavélique, tout prend son sens.  

 

Étienne H. Boyer nous balade, nous perd, mais nous emmène exactement où il le veut. Et il est 

toujours, pour moi, délicieusement désagréable de me faire manipuler par un auteur. 

Coïncidence heureuse : c'est une seconde nature chez lui de s'amuser à triturer l'esprit de son 

lecteur. Mais il ne perd rien pour attendre, car là... je vais me coucher et je pourrais bien le rêver 

en berger qui se fait malmener par une fermière irascible, ou en pensionnaire d'une maison de 

retraite, ou même en prise à un génie digital. Pourquoi pas !! Ou m'endormir et rêver que le 

deuxième tome est déjà écrit... Pourquoi pas !! Ou, lorsque Morphée m'aura o2ert ses bras, 

fantasmer que ma chronique fera tripler les ventes... Pourquoi pas !! 

 

Il y a des auteurs qu'on ne lirait même pas en rêve et puis il y a Étienne H. Boyer.... 

Signé Myriam (Séléné Peel) 

 

 

 

Lien vers l’article Facebook : 

https://www.facebook.com/satanboucheuncoin/posts/pfbid02hvXyiLEoJG9A4YbFZ3TGXM48s4j

ueJfTy1Zb8ncBh7ThviWaDgsUuiHhV8RThbjbl 


